Si limportunité dun créditeur me fache

Sonnet XIV.

(ec vere motent lennui du FAcheux créditeur :
Et ¢i je cuic faché dun facheux cerviteur,

Deccug lec vere, Boucher, coudain je me défache.

$i quelguun deccus moi ca colére délAche,
Sur les vers je vomic le venin de mon coeur :
Et ¢i mon faible ecprit et recru du labeur,

Lec vere font que plus fraic je retourne & ma tache.

(ec vere chaccent de moi la molle oicivete,
(ec vere me font aimer la douce liberte,

Lec vere chantent pour moi ce que dire je noge.



$i done jen recucillic tant de profite divers,
Demandec-tu, Boucher, de quoi cervent les vere,

Et quel bien je regoic de ceux que je compoce ?
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